
 
O toi, ma Lesbi-a, 

Vivons et aimons-nous ! 

N’écoutons vraiment pas 

Les ragots de ces fous, 

Ces vieillards trop ingrats, 

Ça ne vaut pas un sou ! 

Vit et meurt le soleil ! 

La lueur de nos jours 

S’éteindra tout pareil : 

Nous dormirons toujours. 

Des baisers, donne m’en, 

Et des mille et des cent, 

Encor cent, encor mille, 

Mille encore et puis cent. 

Puis nous arrêterons : 

Nos milliers de baisers, 

Nous les mélangerons, 

Et nous ne saurons plus 

Combien nous en avons 

Et donné et reçu. 

Ainsi, aucun jaloux 

Ne pourra jamais plus 

Nous envier et puis nous 

Reprocher nos bisous. 

 
Le prof anonyme 



 

 

 

 

 
 

 

 


